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Résumé 

La région d’étude de l’Oued Righ, située au  nord-est du Sahara  algérien, se caractérise par une activité agri-
cole importante et offre des possibilités de développement certaines à l’échelle locale. Mais sous le poids de 
diverses contraintes, cette évolution n’a pas  pu  être réalisée correctement. Le présent travail  a pour objectif 
d’étudier les impacts des activités agricoles sur l’environnement Oasien de la région de l’Oued Righ.
L’étude montre que les terrains de la région d’étude (nus et cultivés) se caractérisent par une nappe phréatique 
moyennement profonde et des eaux à salinité excessive. Les sols sont très salés et alcalins, les valeurs des pa-
ramètres de salinités  sont très élevées dans les terrains nus par rapport aux terrains cultivés. 
On peut déduire que les aménagements hydro-agricoles, à travers les actions d’irrigation et de drainage, ont 
produit des effets préjudiciables sur la dégradation de l’environnement oasien, sous l’effet de la salinisation et 
de la remontée de la nappe phréatique qui ont fortement affecté cette région.

Mots-clés: Impact, aménagement, dégradation, environnement oasien, Oued Righ.

Abstract

Oued Righ, region of study, situated in the north east of the Algerian Sahara. It is characterized by an impor-
tant agricultural activity and it offers sure possibilities of development on the local level. Nevertheless, this 
evolution hasn’t been correctly realized because of various factors. 
This work aimed to study the impact of agricultural activity damaging the environment of Oued Righ oasis.  
This study showed that cultivated and non-cultivated areas of Oued Righ were characterized by a moderated 
deep of ground water and an excessive saltiness of  water. The soil was very salty and alkaline. Moreover, the 
values of these parameters were very high in non- cultivated areas compared with cultivated ones.
So, we can deduce that hydro-agricultural arrangement through irrigation, draining and sanitation of water 
has made harmful effects on the oasis environment due to the salinity and rise of groundwater in this region. 
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Figure.1: Situation géographique de la région de l’Oued Righ 
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1. Introduction
La région dite «Oued Righ» dans le Sahara algérien 
septentrional (Sud-Est algérien) (Fig.1), se présente 
comme une vaste fosse synclinale dissymétrique, ca-
ractérisée par l’existence d’un sol sableux, en majo-
rité siliceux et formée de quartz pur, insoluble. , et 
deux grands systèmes aquifères : le Continental Inter-
calaire (CI) et le Complexe Terminal (CT). 

Les eaux souterraines représentent la ressource prin-
cipale en eau potable. Leurs qualités chimiques na-
turelles dépendent essentiellement de leurs origines. 
La salinité des eaux souterraines présente l’un des 
grands problèmes dans cette région, vu son effet sur 
la détérioration de la qualité des eaux et l’abaisse-
ment des rendements agricoles.

La qualité des eaux de surface a connu ces dernières 
années une grande détérioration, en raison du déve-
loppement urbain et industriel. 

Dans la vallée de l’Oued Righ, un cas identique a été 
observé. La nature lithologique des formations aqui-
fères (sables, argiles et évaporites), en contact avec 
l’eau de la nappe, constituent les principaux facteurs 
générateurs d’une salinité excessive des eaux, d’une 
dureté permanente et d’une fluoration au delà des nor-
mes préconisées, non seulement à la consommation 
humaine mais aussi à l’irrigation. Qualitativement, 
ces eaux souterraines présentent un risque naturel sur 
la santé publique et mettent en péril la durabilité de 
l’agriculture et les structures urbaines, et perturbent 
très sérieusement l’environnement (Hamdi-Aissa et 
al, 2000).

Le présent travail  vise à étudier l’impact des  activi-
tés agricoles sur la dégradation de l’environnement 
oasien de Oued Righ.

2. Matériel et méthodes

2.1 Région d’étude
Nous avons choisi la région de Oued Righ, parce 
qu’elle est  une des régions où nous observons le plus 
les problèmes de dégradation de l’écosystème, de re-
montée de la nappe phréatique et de la salinité. Cette 
étude a été effectuée du Haut vers le Bas de Oued 
Righ. La région d’étude a été subdivisée en trois zo-
nes d’études selon  sa  géomorphologie : à savoir le 
Haut, le Moyen et le Bas de Oued Righ.  La zone I 
représente le Haut Oued Righ, la zone II : la partie 
médiane de Oued Righ, la zone III : le Bas de Oued 
Righ. Pour chaque zone,  trois stations ont été choi-
sies. Pour chaque station, deux sous stations ont été 
choisies. Le choix des stations est basé sur le niveau 
de la nappe phréatique qui a un impact sur les carac-
téristiques hydro édaphiques.

D’après l’étude de l’A.N.R.H. (2006), les stations ont 
été choisies en fonction de trois catégories de niveau 
de la nappe phréatique :

• Station1: présente un niveau de nappe superficielle, 
de profondeur inférieure à 0,80m.

• Station 2 : elle correspond à un niveau de nappe 
moyennement profonde, compris entre  0,80 et 1,60 
m.

• Station 3: présente un niveau de nappe profond, dé-
passant le 1,60 m.

Nos travaux ont été menés sur deux sites dans les pé-
rimètres agricoles  de la région d’étude. Le premier 
site  est cultivé par des palmiers dattiers et irrigué. Le 
second site non cultivé et jamais irrigué, soumis uni-
quement à la remontée et à l’évaporation de la nappe 
phréatique.
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  Figure 2. Fluctuations du niveau de la nappe phréatique dans les zones d’études
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2.2 Méthodologie d’étude
Notre travail a consisté à étudier les relations et les 
impacts des aménagements agricoles sur l’état de 
l’environnement hydro-édaphique, la fluctuation de 
la nappe phréatique dans les stations d’études et leurs 
impacts sur les caractéristiques hydro-édaphiques. 
La méthodologie du travail adoptée nous a permis de 
réaliser une étude sur terrain, de type hydro-édaphi-
que et des enquêtes au niveau des stations de travail. 

2.2.1. Fluctuations de la nappe phréatique
Pour cela, nous avons mesuré le niveau de la nappe 
phréatique par rapport au sol, où dans chaque station, 
on a creusé un trou à l’aide d’une tarière de 2 m. Nous 
avons effectué la mesure du niveau de la nappe ph-
réatique à l’aide d’un mètre-ruban. Les périodes des 
mesures du niveau de la nappe ont été réalisées en 
hiver.                                  

2.2.2. Etude de la nappe 
A l’aide d’un tuyau, on a prélevé les échantillons 
d’eau de la nappe phréatique du trou et on les a mis 
dans des petites bouteilles en plastic.

 Les prélèvements des échantillons d’eau sont réali-
sés en hiver. 

2.2.3. Etude du sol 
Pour chaque sous station, nous avons procédé à la dé-
termination des horizons, jusqu’à à une profondeur 
de 1,2 m, en utilisant la tarière pour relever les échan-
tillons.
  Pour 1a caractérisation  du sol et de la nappe nous 
avons effectués les analyses des paramètres chimi-
ques et physico-chimiques suivant: (la conductivité 
électrique, le résidu sec, le pH, et la matière organi-
que). 

Pour facilité l-interprétation des résultats obtenus 
d’après la connaissance des relations entre les para-
mètres mesurés une matrice de corrélation a été ef-
fectuer.

3. Résultats et discussion

3.1. Etude de la nappe phréatique 

3.1.1. Etude du niveau de la nappe phréati-
que
Les mesures du niveau de la nappe phréatique ont été 
effectuées en parallèle avec les échantillons du sol en 
hiver et à la lumière des résultats enregistrés dans la 
figure 2,  On note que le niveau de la nappe phréati-
que dans les trois zones d’études est variable, il dif-
fère entre les stations de la même zone. Les résultats 
obtenus montrent que le niveau de la nappe phréati-
que varie de façon importante d’un terrain à l’autre. 
On remarque une remontée de la nappe phréatique 
au niveau du terrain cultivé par rapport au terrain nu 
dans toutes les zones d’études. Cette remontée est 
temporaire, elle peut s’expliquer par l’activité agri-
cole (irrigation) et le mauvais état des drains actuels 
(Cote, 1998).

L’étude de corrélation montre que la fluctuation de la 
nappe influe hautement significativement sur la sali-
nité de la nappe et celle du sol (Tab 1 et 2) 

3.1.2. Conductivité électrique 

D’après la figure n°3, il apparait que dans le terrain 
nu et le terrain cultivé, les teneurs en sels dans les 
eaux phréatiques sont décroissantes avec l’augmen-
tation de la profondeur de prélèvement sauf dans la 
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station 3 de la zone I et la zone III où la salinité aug-
mente légèrement. Ce constat peut être lié aux hori-
zons du sol, où l’eau d’irrigation est très chargée (eau 
salée du C.T. et celle de la nappe phréatique). D’après 
la comparaison entre les résultats du terrain cultivé et 
du terrain nu, on note que la teneur en sel reste basse 
au niveau du terrain cultivé par rapport aux teneurs 
observées dans le site à terrain nu. L’étude des corré-
lations montre que l’augmentation de la profondeur 
de la nappe influe significativement sur la diminution 
de la salinité (Tab 1 et 2).  

Généralement,  l’augmentation de la salinité est due 
à l’accumulation des eaux de lessivage qui entraîne 
naturellement la dissolution d’un certain nombre de 
sels. 

Le tableau n°3 montre que les eaux de la nappe ph-
réatique dans les zones d’étude sont des eaux à sali-
nité excessive.

3.1.3 pH des eaux phréatiques
Le pH des eaux phréatiques ne connait pas des varia-
tions dans les stations d’études (Fig 4). :

Le pH de la nappe varie entre 7,5 et 7,69  pour le ter-
rain cultivé et entre 7,14 et 8 ,9 pour le terrain nu. Le 
pH des eaux de la nappe phréatique est alcalin dans 
toutes les zones d’études (Aubert, 1978).

3.2. Etude du sol

3.2.1. Humidité du sol 

L’humidité du sol est différente dans les zones d’étu-
des et elle ne varie pas de même façon (Fig 5).

Nous observons que le taux d’humidité augmente en 
fonction de la profondeur 

du sol au niveau des trois zones, et le rapprochement 
de  la nappe phréatique. 

L’examen des graphiques montre une diminution de 
l’humidité du sol dans les terrains nus, par rapport 

Figure. 3 Variations  de la  conductivité électrique (C.E) des eaux phréatiques dans les zones 
d’études

Figure 4. Variations  du pH des eaux phréatiques dans les zones d’études
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aux  terrains cultivés, cela est dû à l’effet d’une irri-
gation excessif d’une part et l’absence d’un réseau de 
drainage adéquate d’autre part.

3.2.2. Conductivité électrique du sol
La conductivité électrique de l’extrait du sol est va-
riable (Fig 6). La conductivité électrique du sol en 
terrain cultivé varie d’une façon où ses valeurs sont 
très approchées en fonction de la profondeur. Elle  est 
faible en surface et élevée en profondeur. De ce fait, 
le sol du terrain cultivé peut se classer comme sol très 
salé (Aubert, 1978).

Les résultats obtenus en terrain nu, montrent que la 
C.E. est plus importante. Elle est élevée en surface et 
faible en profondeur. Selon l’échelle de salinité du sol 

(Aubert, 1978), on peut classer les sols des stations 
des trois zones d’études du terrain nu, entre sols très 
salés et extrêmement salés. L’étude des corrélations 
montre que l’augmentation de la salinité de la nappe 
a un effet très hautement significatif sur l’augmenta-
tion de la salinité du sol (Tab 1 et 2), ce qui explique 
probablement la forte salinité du sol dans toutes les 
zones d’études, qui reste variable entre les stations.

Les valeurs de la conductivité électrique sont en géné-
rale faibles au  sol cultivé, ceci est dû à l’irrigation et 
à l’aménagement du sol (labour, drainage). Ces deux 
pratiques agricoles  lessivent les ions vers la profon-
deur du profil pédologique. Quant au terrain nu, le 
sol est très salé, où les valeurs sont très élevées à la 
surface à cause de l’accumulation des sels au cours 
de l’évaporation.  

Figure 5. Variations de l’humidité du sol dans les zones d’études
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Tableau 1: Etude des corrélations  entre sol-nappe (terrain nu) dans les stations d’études
Variables H1 

0-40 
cm

H2 
40-80 
cm

H3 
80-
120 
cm

CE1 
0-40 
cm

CE2 
40-80 
cm

CE3 
80-
120 
cm

RS1 
0-40 
cm

RS2 
40-80 
cm

RS3 
80-
120 
cm

PH1 
0-40 
cm

PH2 
40-80 
cm

PH3 
80-
120 
cm

MO1 
0-40 
cm

MO2 
40-80 
cm

MO3 
80-
120 
cm

Ni-
veau 
nappe

PH 
nappe 

RS 
nappe

CE 
nappe

H1 

0-40 cm

1,00                   

H2 

40-80 cm

0,92 1,00                  

H3 

80-120 cm

0,53 0,47 1,00                 

CE 

0-40 cm

0,76 0,76 0,68 1,00                

CE2 

40-80 cm

0,89 0,92 0,64 0,88 1,00               

CE3 

80-120 cm

0,81 0,82 0,63 0,86 0,96 1,00              

RS1 

0-40 cm

0,74 0,71 0,73 0,98 0,89 0,91 1,00             

RS2 

40-80 cm

0,78 0,74 0,73 0,93 0,92 0,97 0,98 1,00            

RS3 

80-120 cm

0,75 0,68 0,84 0,91 0,87 0,91 0,96 0,97 1,00           

PH1 

0-40 cm

0,10 0,25 -0,25 -0,30 0,00 -0,08 -0,37 -0,28 -0,29 1,00          

PH2 

40-80 cm

0,40 0,53 0,10 0,08 0,39 0,40 0,07 0,22 0,16 0,80 1,00         

PH3 

80-120 cm

0,59 0,66 0,29 0,33 0,59 0,56 0,31 0,43 0,37 0,66 0,94 1,00        

MO1 

0-40 cm

0,08 -0,18 -0,31 -0,41 -0,23 -0,23 -0,34 -0,28 -0,21 0,19 -0,05 -0,09 1,00       

MO2 

40-80 cm

0,61 0,46 0,12 0,26 0,26 0,16 0,19 0,19 0,23 -0,03 -0,05 0,00 0,37 1,00      

MO3 

80-120 cm

0,24 0,06 0,43 0,07 0,14 0,17 0,16 0,19 0,37 -0,12 -0,18 -0,20 0,52 0,42 1,00     

Niveau 
nappe

-0,76 -0,77 -0,73 -0,85 -0,88 -0,80 -0,86 -0,84 -0,81 0,33 -0,07 -0,30 0,40 -0,31 -0,11 1,00    

PH nappe -0,12 -0,26 -0,34 -0,34 -0,24 -0,14 -0,30 -0,21 -0,20 0,46 0,35 0,29 0,61 -0,22 0,04 0,62 1,00   

RS nappe 0,81 0,89 0,67 0,90 0,94 0,94 0,89 0,92 0,89 -0,02 0,38 0,52 -0,37 0,29 0,19 -0,82 -0,31 1,00  

CE nappe 0,83 0,87 0,60 0,90 0,96 0,98 0,92 0,95 0,89 -0,08 0,36 0,51 -0,28 0,26 0,16 -0,83 -0,24 0,98 1,00

Très hautement significative
 

والـتـقــنـي  الــعــلـمـي  الـبـحــث  مـركــز 
الـجـافــة لـلـمـنـاطـق 

54



CRSTRAJournal Algérien des Régions Arides (JARA) No 14 (2017)

Centre de recherche scientifique et 
technique sur les régions arides

والـتـقــنـي  الــعــلـمـي  الـبـحــث  مـركــز 
الـجـافــة لـلـمـنـاطـق 

55

Tableau 2 : Etude des corrélations  entre sol-nappe (terrain cultivé) dans les stations d’études 
Variables H1 

0-40 
cm

H2 
40-80 
cm

H3 
80-
120 
cm

CE1 
0-40 
cm

CE2 
40-80 
cm

CE3 
80-
120 
cm

RS1 
0-40 
cm

RS2 
40-80 
cm

RS3 
80-
120 
cm

PH1 
0-40 
cm

PH2 
40-80 
cm

PH3 
80-
120 
cm

MO1 
0-40 
cm

MO2 
40-80 
cm

MO3 
80-
120 
cm

Ni-
veau 
nappe

PH 
nappe 

RS 
nappe

CE 
nappe

H1 

0-40 cm

1,00                   

H2 

40-80 cm

0,84 1,00                  

H3 

80-120 cm

0,87 0,99 1,00                 

CE 

0-40 cm

0,79 0,88 0,92 1,00                

CE2 

40-80 cm

0,78 0,88 0,92 0,94 1,00               

CE3 

80-120 cm

0,79 0,78 0,84 0,90 0,97 1,00              

RS1 

0-40 cm

0,71 0,49 0,55 0,54 0,69 0,74 1,00             

RS2 

40-80 cm

0,81 0,65 0,71 0,73 0,84 0,90 0,94 1,00            

RS3 

80-120 cm

0,60 0,70 0,75 0,73 0,87 0,82 0,82 0,82 1,00           

PH1 

0-40 cm

-0,24 -0,42 -0,48 -0,60 -0,67 -0,70 -0,21 -0,44 -0,48 1,00          

PH2 

40-80 cm

-0,73 -0,87 -0,90 -0,88 -0,91 -0,88 -0,41 -0,66 -0,63 0,78 1,00         

PH3 

80-120 cm

-0,35 -0,55 -0,57 -0,66 -0,72 -0,74 -0,29 -0,51 -0,50 0,87 0,82 1,00        

MO1 

0-40 cm

0,54 0,37 0,36 0,12 0,27 0,23 0,61 0,50 0,45 0,30 -0,07 0,34 1,00       

MO2 

40-80 cm

0,52 0,19 0,17 -0,05 0,01 0,03 0,51 0,38 0,11 0,46 0,09 0,39 0,79 1,00      

MO3 

80-120 cm

0,09 0,41 0,33 0,13 0,11 -0,08 -0,03 -0,05 0,24 0,34 -0,03 0,18 0,42 0,16 1,00     

Niveau 
nappe

-0,81 -0,95 -0,94 -0,88 -0,77 -0,67 -0,36 -0,51 -0,56 0,31 0,79 0,44 -0,23 -0,15 -0,37 1,00    

PH nappe -0,43 -0,69 -0,63 -0,58 -0,43 -0,31 0,13 -0,11 -0,13 0,11 0,54 0,27 -0,05 0,09 -0,62 0,72 1,00   

RS nappe 0,88 0,92 0,96 0,94 0,97 0,94 0,72 0,85 0,84 -0,50 -0,86 -0,58 0,38 0,16 0,18 -0,85 -0,49 1,00  

CE nappe 0,91 0,92 0,95 0,97 0,93 0,90 0,62 0,78 0,71 -0,47 -0,87 -0,56 0,30 0,16 0,15 -0,91 -0,58 0,97 1,00

Très hautement significative
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Figure 6. Variations de la conductivité électrique du sol dans les zones d’études
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Figure 7. Variations du pH du sol dans les zones d’études
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Figure 8. Variations du taux de matière organique du sol dans les zones d’études
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À cette forte teneur en sels (dûe à la forte évaporation 
de la région) s’ajoute l’importance du taux du calcaire 
et de gypse (sels peu solubles). D’après Dogar, 1978 
in Daddi Bouhoun (1997), l’eau d’irrigation chargée 
de sels solubles utilisée sans drainage est l’origine de 
la salinisation des sols. 

3.2.3. pH du sol
Le pH des extraits des sols ne change pas dans les 
stations d’études, comme montre la figure n°7. 
D’une manière générale, on peut classer le pH du sol 
dans les trois zones d’étude comme un sol alcalin.
La variabilité du pH tient de la nature des roches (les 
sols sableux et limoneux sont plus acides que les sols 
calcaires), de la saison (en hiver il est plus élevé). 
L’activité biologique est aussi source de modification 
du pH.
Les pratiques culturales qui viennent modifier le pH:
• Les végétaux peuvent accumuler de l’alcalinité. 
Lorsqu’ils retournent au sol à leur mort, tout s’équili-
bre. Mais en milieu cultivé, la végétation est exportée 
après récolte donc l’équilibre est perturbé.

• L’apport d’engrais ammoniacal augmente l’acidité. 
En effet, leur nitrification ou absorption conduit à une 
production de protons.
• Une irrigation mal maîtrisée peut entraîner un drai-
nage trop important, perte de bases et de Ca2+ en pro-
fondeur, d’où une acidification de la surface (Delau-
nois, A, 2006).

3.2.4. Taux de la matière organique
Les graphes de la figure n°8 montrent une variation 
du taux de la matière organique dans les différentes 
stations d’études. 
À la lumière des résultats obtenus nous constatons 
quel les teneurs en matière organique sont très faibles 
et presque nulles dans quelques endroits de sols nus 
; ceci est dû à l’absence des sources de la matière 
organique, le couvert végétal en plantes spontanées 
est très clairsemé. La matière organique du sol pro-
vient essentiellement de la fumure appliquée dans la 
palmeraie; ceci  explique la variabilité de teneurs en 
matière organiques des sols cultivés (Gaucher et Bur-
din, 1974).
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4. Conclusion
A partir de ce travail, relatif à la réalisation d’une 
étude de l’impact des activités agricoles sur l’envi-
ronnement Oasien de la région de l’Oued Righ, nous 
avons essayé de  mettre en évidence les effets de ces 
activités sur la qualité de la nappe  et du sol. Dans ce 
contexte, et à la lumière des résultats obtenus et après 
la comparaison entre les stations et les zones d’étu-
des, on a remarqué qu’il y a une grande différence 
entre les stations des terrains nus et ceux des terrains 
cultivés, se matérialisant sur les résultats obtenus 
dans les zones d’études. 

D’après les analyses statistiques, nous avons remar-
qué qu’il y a une relation très hautement significative 
entre la salinité de la nappe et celle du sol. Egalement, 
entre la salinité de la nappe et du sol, d’une part, et la 
remontée de la nappe phréatique, d’autre part.

Les zones I (Touggourt) et II (Djamâa) ont une sali-
nité élevée, mais inférieure par rapport à celle de la 
troisième zone (Meghaier), qui a une salinité exces-
sive et importante. 

Les palmeraies de la vallée de l’Oued Righ sont en ef-
fet  menacées, surtout par la présence de la nappe ph-
réatique, proche de la surface du sol et par sa salinité  
et celle des eaux. On peut remédier à cette  contrainte 
par les actions de dessalage (KHADRAOUI, 2006).

Généralement, l’opération de drainage de certaines 
zones est nécessaire pour rabattre la nappe phréati-
que.

L’impact de drainage dans la région d’étude est lié à 
plusieurs facteurs, dont principalement:

- la végétation excessive (phragmites, Tamarix…)

- déversement des eaux usées dans les collecteurs 
principaux et secondaires.

- des drains à ciel ouvert à l’intérieur des zones d’ha-
bitation.

- remblaiement de certains canaux au niveau des zo-
nes urbaines.

Le mauvais entretien du réseau de drainage a en-
gendré une stagnation des eaux usées et d’assainis-
sement, entraînant de nombreuses nuisances (préju-
dices) au niveau de la région de l’Oued Righ(D.H. 
Djamaa, 2009) , 
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